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Tout a commencé en 2007 lorsque j’avais présenté un dossier de demande 

d’organisation d’une Ecole CIMPA en Cryptographie à Oujda qui se trouve dans 

la partie Orientale du Maroc. J’avais demandé au CIMPA un soutien pour 

financer le séjour des conférenciers et des stagiaires étrangers, en plus d’un 

soutien pour couvrir les frais d’Achat de billets d’avion au profit de  certains 

stagiaires étrangers. Ma demande avait été acceptée par l’ancienne direction du 

CIMPA, mais par la suite il y eu  un changement dans la direction du CIMPA et 

j’étais en face d’une nouvelle vision et d’un nouveau programme du CIMPA. 

La première conséquence de cette nouvelle vision, et qui est due à mon 

avis sur le budget du CIMPA, c’est que le CIMPA m’avait demandé de prendre 

en charge les frais de séjours des conférenciers contrairement à ce que je croyais 

avoir obtenu du CIMPA. Donc je devais trouver le financement d’une prise en 

charge totale des Conférenciers en plus des frais de séjour des étudiants 

Marocains. Alors j’avais frappé à toutes les portes au Maroc et à l’Etranger. La 

surprise c’est que ; ce que j’avais obtenu comme soutien pour l’Ecole CIMPA, 

qui avait duré deux semaines, est beaucoup moins de ce que j’avais obtenu 

comme soutien pour l’organisation d’un Congrès International en «  Algèbre, 

Théorie des Nombres et leurs applications » en 2006, et qui avais duré 4 jours 

seulement !!! 

Trois mois avant la date d’ouverture  de l’Ecole, et suite au soutien 

insuffisant que j’avais à cet instant, la direction du CIMPA m’avait proposé 

d’annuler l’Ecole ; mais j’avais refusé cette proposition en l’assurant que si 

jamais je ne trouvais pas un financement suffisant, je compléterais le 

financement de l’Ecole de mes propres poches. Après le démarrage de l’Ecole 

CIMPA (durant la deuxième semaine)  j’avais su par notre grand ami le 

représentant du CIMPA, Michel Waldchmith, qu’il avait contacté  Claude 

Levesque, l’un de mes professeurs et mon ami, et l’avais mis au courant du 

soucis du CIMPA concernant l’organisation de cette école ; mais Claude 

Levesque lui avais répondu « ne vous en faites pas, il va combler tout le vide 

qu’il a d’ici le début de l’Ecole ». Et ainsi j’avais gagné la confiance de la 

direction du CIMPA. 

Par la suite, j’avais obtenu d’autres financements (Académie Hassan II 

des Sciences et Techniques du Maroc, CNRST Marocain, Agence de l’Oriental, 

IMU, ICTP, Tempus, Université Mohammed premier d’Oujda, Centre de 

formation sportive d’Oujda, Ambassade de France à Rabat,…) et ainsi, j’avais 

plus ou moins comblé le vide financier que j’avais au départ. 



Les stagiaires sont venus de l’Algérie, de la Tunisie, de la Mauritanie, du 

Sénégal et de la plus part des villes Marocaines. En particulier, une vingtaine 

d’étudiants d’un Master de Tétouan avaient suivi les cours de la première 

semaine. Le nombre des participants était entre 80 et 150 la première semaine et 

entre 45 et 65 la deuxième semaine. 

D’une façon générale,  les cours se sont très  bien passés, ils étaient d’un 

excellent niveau et sont accessibles au téléchargement à partir  de la page web 

de la Faculté des Sciences d’Oujda. Une journée d’exposés des jeunes 

chercheurs en cryptographie avait été organisée en marge des cours de l’Ecole, 

pour leur donner une occasion de discuter les problèmes qu’ils rencontrent dans 

leurs sujets de thèses avec les spécialistes du domaine. 

Un Dîner de Gala  et des excursions dans la région d’Oujda ont été 

organisés à l’honneur des stagiaires et des conférenciers pour rendre leur séjour 

agréable.  

C’était la première Ecole CIMPA qui avait été organisée à Oujda. Mon 

grand souci était de faire tout mon possible afin de garantir la réussite de 

l’organisation de cette Ecole pour le bien de mon université et de la région 

orientale.  Dieu Merci ; cette organisation a laissé de très bonnes impressions 

dans mon Université, ainsi qu’auprès de tous les participants ; ce qui a poussé un 

autre Laboratoire de présenter un deuxième projet d’organisation d’une Ecole 

CIMPA à Oujda en 2011. Les média se sont intéressés aussi à cet événement ; 

les organisateurs étaient invités à la radio national et plusieurs journalistes 

avaient présenté des articles sur l’importance de l’école de cryptographie dans 

leurs journaux ou bien dans leurs pages Web. 

 C’était une expérience remarquable et inoubliable grâce à l’aide du 

représentant du CIMPA, du directeur du CIMPA et de tous ses collaborateurs, 

des conférenciers, des stagiaires, de tous mes amis ici à Oujda et de Claude 

Levesque par sa confiance en ses poulains.  La réussite était au rendez-vous et 

nous la dédions à notre grand ami le Pr. Gunther Frei qu’on aurait avoir parmi 

les participants à ce grand événement scientifique. 
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